
Nos aînés de retour à l’école de Vatilieu. 

 C’est à l’initiative de M. Eymond que  M. Lucien Burriand-Champin, Mme Denise 
Fayard, M. Joseph Mallencamp, Mme Muguette Nievollet et Mme Lucienne Roux-
Bernard ont repris le chemin de leur école « communale ». 
Là, les 25 élèves de GS/CP les ont accueillis afin de recueillir leur témoignage sur la vie 
de l’école à leur époque. 
Ils étaient accompagnés de Mmes Isabelle Debromez  et Laurence Mehr du Conseil 
municipal.  
Les enfants avaient préparé cet interview avec beaucoup de sérieux et ont écouté avec 
beaucoup d’intérêt les réponses. 

Le 30 mars 2004 dans la cour de l’école, les nouveaux élèves et les 
anciens. 



Les enfants: 
Y avait-il des craies en couleur? 
Les anciens élèves: 
-oui. 
 
Aviez-vous une cantine? 
-non, chacun apportait son repas et mangeait à 
son bureau. 
 
Y avait-il une bibliothèque? 
-oui, les livres étaient rangés dans une armoire 
vitrée. 
 
Y avait-il des canapés, poufs et 
coussins? 
- oh! Non. 
Comment étaient les bureaux? 
-en bois foncé. Les élèves devaient les cirer avant 
les vacances. 
Et les cahiers? 
-avec des protège-cahiers en carton. 
Où étaient rangés les crayons? dans des 
pots? 
-notre matériel était rangé dans un plumier. 
 
Là, Mme Roux- Bernard montre aux enfants son 
plumier avec les objets qu’elle a précieusement 
conservés. 
 
Aviez-vous des tableaux? 
-oui. Les élèves de service étaient chargé de les 
nettoyer chaque jour. 
Y avait-il un préau dans la cour? 
- oui c’est la salle où nous sommes réunis cet 
après-midi 
Est-ce que vous faisiez de la peinture? 
-les garçons faisaient du dessin et les filles de la 
couture. 
Y avait-il du matériel pour jouer dans 
la cour? 
-on jouait tous aux billes, filles et garçons. 
 
Où rangiez-vous les chaussures, les 
chaussons? 
- Nous gardions nos chaussures, des galoches. La 
semelle était en bois et le haut de la chaussure en 
cuir avec des lacets. 

Y avait-il des balançoires? 
- non. 
 
Sur les bureaux, y avait-il des trous 
pour poser l’encrier? 
oui. Nous écrivions avec la plume « sergent-
major ». 
 
Les chaises étaient-elles attachées au 
bureau? 
-C’était des bureaux doubles avec un banc. 
 
Comment veniez-vous à l’école? À quelle 
heure? Quels jours? 
-Nous ne venions pas à l’école toute l’année, 
surtout en hiver car le reste du temps, il fallait 
aider nos parents dans les champs. L’école était le 
lundi, mardi, mercredi, vendredi et samedi. 
 
Faisiez-vous des plantations à l’école? 
- oui. 
Où était la mairie, à votre époque? 
- à la place de l’actuelle Bibliothèque Municipale. 
 
Aviez-vous un maître ou une maîtresse? 
- au début, les garçons avaient un maître, les filles 
une maîtresse 



Jusqu’à quel âge êtes-vous venus à 
l’école de Vatilieu? 
-jusqu’à 14 ans. 
 
Quelles matières appreniez-vous? 
-l’instruction civique, français, arithmétique... 
Tous les matins, on se mettait en rang au portail, 
on faisait voir nos mains, les ongles. Si on était 
sale, on allait se laver à l’eau froide d’une 
fontaine. 
Y avait-il des punitions? 
-oui, on écrivait des lignes:  
« Je ne dois pas faire le sot. » 
«  Je dois dire bonjour à l’instituteur », si on ne 
levait pas son béret pour saluer le maître. 
Les garçons lavaient la voiture du maître ou 
faisaient son jardin.  
 
Sourires de l’assistance et étonnement des 
enfants. 
 

Comment étaient les ardoises? 
-en pierre d’ardoise 
 
Et les cartables? 
Ils étaient en plastique car le cuir était trop cher. 
 
Aviez-vous autant de choses dans les 
placards? 
- non. 
 
Comment était le chauffage? 
-le matin, un élève de service allumait le poêle à 
charbon. 
Les institutrices revenaient le lundi à pied de 
Vinay quand elles partaient dans leur famille. 
 
Au fil des échanges les enfants découvrent qu’il 
n’y avait ni télévision, pas de photocopies et 
encore moins d’ordinateurs. 



 
 
 
 La rencontre se termina par la visite de l’école, l’échange de dessins des enfants, de journaux écrits 
par les « anciens élèves » autour d’un verre de jus de fruits. Une photo fut prise pour marquer ce bon 
moment passé entre générations. 
Un grand merci à tous et à toutes pour leur aimable participation. 
 
 
 
            L’institutrice: Françoise Clavel 


